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“UN est dns plus pressant que 
la situation du blé, car les porh- 


paire 


om n pére 
+ de : gore Vt 
w TA vs by dé vient. 4E 


Dern L 2 
Fire ont à 


de publicité, ete, 
fer les ont aidés 
frais de 


noie LE producteurs : eux 
mêmes qut essayé de dinésuer 1e 
consommateurs en ré- 


Le der-Lake. 


bas que possible, à partir de la 
varièté des Meclntosh, et ainsi de 


: te: entière. & énviron le eoût 
De ee 2e 
puissent espérer Len’ ces 


L'industrie fruitière de la |Co- 
lombie-Britannique nous est si 
précieuse à nous, gèns de la prai- 


rie, que tous nous devrions es- 


trap | formes, crues où cuites, et si vous 


gouvernement fédéral aide 
teurs de différentes fa- 


en fournissant du matériel ! à 


aidez les producteurs de la Co- 


lombie-Britannique en mangeant 


vos neuf caisses par famille de 

quatre, vous accomplirez votre 

part sur un point pour faire du 

Canada una pays où l'on se plait 
habiter. 


ne Mme | 


Gp 


[Fiset. de pr 
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nos principes. ns dont 
gr essayé de miner la base, 


mais | l'existence fondamentale de notre 


nr ado mu ue foi chrétienne. 


77,983 célibataires et veufs 


A é 


246 
# 


de Ninut do 


el 


tumultueux de fr Adi et de 
destruction, il fait bon se recueil 

lir ici où tout est calme et 

et où l’on peut admirer.en 


sécurité Ia splendeur de ces = L 
_{vres d'antan, dont la base iné- 


branlable fut fondée par des sages 
et par des actes d'héroïsme qui 


sont notre inspiration et qui nous |le 


‘encouragent en fortifiant notre 


espoir dans l'avenir — cet avenir 
qu'il nous faudra de nouveau re- 
construire sur dés ruines 


L’ambassadeur 
à Washington 


| sans enfants dans les 21 ns WASHINGTON — Le président 


pas qu'il y aura de la place im- 
médiate pour accepter ce quota 
aceru, mais elle contin 


TORONTO — Le — 
néral Conant, de L proue 2 : 
vélé qu'un attentat avait été { 
mis dans le but de faire 
mine d'or Kerr-Addison, 
On a déc 
bâtons de dynamite qui 


le 


prés d'un point vital pra 
raient comte 5 fait 


sauter la mine s'ils a : | eu le 
temps d’exploser. j 


VICHY ‘— L'Allemagne a déci- - 


dé de purger la France 
de ses indésirables, A compter 
du 15 septembre, elle-coriduira à 


la frontière de la zone libre de! 


pleins trains d'individus qu'elle 
estime, indésirables dans sa æûne, 

On'angonce que pendant la $e- 
maine se terminent le ter septém- 
bre, 244,500 réfugiés sont passés 
de la Frante libre dans la France 
occupée et'que 70,900 soldats ont 


OTTAWA ; — Un communiqué 


inscrits, entre 
âges de 19 à 45 ans, Ce total ne 


Nouveau- Brunswick . 
Île du PE :..: 1; 


Nombre de célibataires ei, de 
vtufs Sans enfants, âgés de 21 ‘sn, 


Ropsion A London . .… 4,922 


B Toronto . . 13,071 
C Kingston . 4,640 
D Port-Arthur 
E Montréal 
F"Québec 
G Halifax . j 
H St, Jobn 
1 Charlottetown 
J Winnipeg 

K Vancouver … 
M Régina ...… 
N Edmonton 


.. 980 
. 15,317 


4,439 
7, 


\ 
FIAT III 


6,045 


To oasis TR 

On estime que le 9 octobre, des 
30,000 hommes appelés, 
viendront du district militaire de 
Montréal et 3,000 du district -mili- 


La France aurait rejeté 


6,500 ; 


Roosevelt a souhaité la bienvenue 
au nouvel ambsssadeur de “la ré- 
publique de France”. Il a eu des 
paroles, de oi mpathie pour les 
Français, mais il n’a pas mention- 
né le nom du gouvernement de 
Vichy. Dans les milieux diploma- 
tiques, on a considéré cette omis- 
sion comme très significhtive,,car 
on rapporte que Washington ne 


sait pas encore quelle attitude 
5,324 |urendre à l'endroit du régime.du 


maréchal Pétain, 

OTTAWA = Le ministre de la 
Justice, M. Ernest Lapointe, an- 
nonce la nomination de M. D.-A, 
Macdonald, juge de la Cour su- 
prême dela Colombie-Britanni- 
que, au poste de juge de la cour 
d'appel de cette province. 


a 


deux démandes excessives 


ÿ WASHINGTON — On râpporte 


dans les milieux dignes de foi de 
a mg à le gouvernement 

are deux demandes 
importantes que lui ont présen- 
tées, récemment, l'Allemagne et 
Pitalie, Dans les milieux diploma- 
tiques, on croit qu'à la suite de 
céMait, l'avénir du cabinet Pétain 
et dela France inoccupée peut 
être compromis. 

On dit que les Italiens ont exi- 
gè que lex 200009 soldats qu'a 
éntore la France en Afrique du 
Nord. soient. ious démobilisés. 
Rome craindrait, en effet, que ces 
troupes ne sé révoltent contre Vi- 
chy pour se ranger du côté de la 
Grande-Bretagne. 

Les Allemands, assure-t-on, 
d'autre paft, auraient mis le gou- 
Yernémert de Vichy eh demeure 
de leur rendre 58 pour cent des 
bestiaux ai sont dans les zones 
non-ccüpées. Les nazis auraient 
voulu envoyer ces bêtes dans le 


Reich pour les abattre et les mañ- 
ger, 

Le gouvernement Pélain, qui 
doit déjà résoudre un problème 
de vivres en France libre et qui 
craint que toute nouvelle conces: 
sion qu'il fera n'’amène de nou- 
velles exigences, a rejeté les de- 
mandes allemande et  itclienne: 
On ne sait pas si des négociations 
sont encore en cours à ce. sujet, 
Mais on prédit que Pétain se 
heurtera à des difficultés de plus 
en plus grandes. 

Un personnage bien informé a 
déclaré que le gouvernement ac- 
tuel' pourrait être forcé d'aban- 
donner la partie. 11 a ajouté qu’il 
était possible aussi que les Alle: 
mands et le$ lialiens entrepren- 
nent d'occuper la France libre. 


BUCHAREST, Roumanie — La 
princesse Hélène, mère du roi Mi- 
chel et épouse de l'ex-roi Carol, 
en exil depuis dix ans, est reve- 
nue au palais royal, 


+ 


ne jour anniversaire de à pd 
sion de la Pologne par l’Allema 
gne. Son refus de livrer la cabi- 
tale de son pays en fit un héros 
mondial. 

a 


Le second emprunt 
de guerre. 


OTTAWA — Les souscriptions 
au second emprunt de guerre dans | 
la première semaine de la cam- 
pagne s'élevaient à #248,200,000. 


ur PL EE 


de la dre la ques È 

si on permettra Hé É 
dans son pays. La, décision 
Parlement der déclare 


est us 


IL faut encore 851,800,000 pour at- | sion et craie un sou vils gou- | 


teindre l'objectif de #300,000,000. 


vernement, : 


Aidez à sauver les vies de 
vos compatriotes blessés | 


Le Orpix-Rongé canadienne fai tn: nouvel appel on 
public. — Son objectif est de À pag où. 
sont allés les cinq premiers millions. 


La campagne déoishels de ta 
Croix-Rouge canadienne, qui sera 
längée le 23 septembre et se con- 
tinuera jusqu'au 30, donnera à 
Chacun l'occasion de faire sa part 
pour permettre à la société d'at- 
teindre son objectif de #5,000,000. 

Montrez votre confiance dans 
la Croix-Rouge: canadienne. Tout 
ce que nous pouvons donner n'é- 
galera jamais le don fait au Ca- 
nada par les jeunes gens et les 
hommes qui quittent leurs foyers, 
leurs familles, ‘leurs amis, leurs 
carrières, pour protéger la pre- 
mière ligne de défense de leur 
nation. 

Vous pouvez, comme Canadien, 
ne pas avoir à offrir votre propre 
vie, mais vous pouvez aider à en 
sauver une, 

L'appel de la Croix-Rouge est 
un appel au coeur du Canada, La 
magnifique réponse à sa requête 
de 1959, qui apporta une sous- 
cription de plus de #2000,000, 
prouva qué la nation a du coeur 
_—et un grand coeur, 

Cette réponse fut considérée 
comme un mandat pour procéder 
avec un large programme pour 
assister les forces armées des AÏ- 
liés et aider les victimes de l'a- 

jure. | Ce 
Les 25000000 recueillis dans la 
dernière campagne ont été dé- 


L 


un total de 48,141 boîtes et 
tons de fournitures d'hôpi 
conserves-ei provisions, un 4 
de -5,416,697 articles, pour nor És 
valeur de #1,800,000, 

Le nouvel hôpital de la Croix. 
Rouge à Taplow, érigé et Puce à" 
gé par la Croix-Rouge canadien* 
ne, a entrainé une dépensé rs 
#750,000. On a donné 
la Croix-Rouge britannique, 

000 à divers services, — #1 
pour secours aux Alliés: 81 

pour vivres aux prisonniers de 
guerre et réfugiés, eté. ; 

Les horreurs de la guerre aug: 
menterit de jour en jour ei les de= 47 
‘| mandes auprès de la Craix-Roige 
be" plus grandes que jamais, : é: 

Canada a l'obligation mora- À 
le’ de faire face à cette situation. 


mais pour les blessés de corps 
d'esprit qui survivent. 
Cure cotes LS 
participerez au soulagemeñt 4 
souffrances de vos compriristns ds. 
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sens commun qu'én les tuant, 
nazis sont retournés à la jun- 
À Qu'ils en subissent les consé- 


n poursuit: “C'est le 
allemand et non. 


ler. qui guerre 


de peuple à peuble.. Com- 
me Îls la font, ils doivent l'avoir. 


. [Ceux qui ont proclamé qu'ils é- 


tâient sans pitié n'ont pas besoin 
de pitié. Ils n’ont besoin que de 


[ustice. Voyons à ce que justice 


leur soit rendue. Au moment où 
les Alleminds commencent à se 


‘plaindre de l’activité de notre 


La R.A.F. et les canons antiaé- 
riens abattent 165 avions de bom- 
bardement allémands, ce qui est 
un record. Les Anglais ont perdu 

45 appareils, mais 12 pilotes ont 
été sauvés. ; 

Hier soir et ce matin, les avia- 
teurs britanniques ont martelé la 
ligne du front d'invasion, jetant 
des tonnes de bombes sur les con- 
centrations de troupes, de barges 
et de matériel dans les ports de 
Hollande, de France et-de Belgi- 
que. 


Doux velouté obtenu par 
un, long . vieillissement 
dans des tonneaux de 
chêne. | 


Force 


Environ 28% de spiritu- 
eux éprouvé, : 


Lundi 16 septembre 


Les pilotes allemands ont tenu 
Londres presque en état de per- 
pétuelle alerte. Douvres a été 


EE 
DIARRHEE  . 
DYSENTERIE 


Si vous avez une attaque soudaine 
de diarrhée, dysenterie, coliques, 
crampes, douleurs de l'estomac ou 
des intestins, ou reléchement des in- 
testins, ne perdez pas un temps pré- 
une à ag mt sans tarder une 
bout du ‘Dr Fowler's. Extract 
ot Wild Strawberry’' et vous consta- 
teres qu'il vous. donners un prompt 
soulagement. 

‘Quand vous employezs ‘Dr. Fow- 
ler's’', vous ne faites pas l'expérien- 
ee d'un nouveau remède non éprou- 
vé, mais d'un remède qui a subi l'6- 
Preuve du temps, qui a êté sur le 
Marché depuis les derniers 94: ans. 
Méfiez-vous des imitations. Elles peu- 
vent être dangereuses pour votre 
santé. ; 

Proeures-vous ‘Dr. Fowlér's'? et 
soyez rassurés. 


CANADIAN 


WINERIES 


La Sauvegarde 
is à 
APPA NON, orne Mn elqs de Gnines à ee 


ASSURANCE A 20 ANS 

DOTATION 60 ANS { 
CLAUSE D'INVALIDITE 

; MONTANT EN CAS DE MORT 
ASSURANCE CONJOINTE 
* A. CARDIN, Agent général 


aviation, j'espère qu'il n'y aura 
pas chez nous de sentiméntaux 
bêtes prir demander que l'on 
soit miséricordieux pour les pau- 
vres Allémands qui n’ont pas vou- 
lu faire la guerre maïs qui y ont 
été conduits par leurs chefs et à 
leur insu. Pour chaque. 

jetée en terre anglaise, iF faut, 
avant que cette guerre ait pris 
fin, qué nous ayons jeté dix bom- 
bes au coeur de l'Allemagne. Pour 
chaque-civil innocent que les bou. 
chers allemands nous. tuent, fl 
faut que nous envoyions au pays 
de leurs pères 100 de ces Alle: 
mands qui. réclament de Hitler 
qu'ils multiplient ses attaques aé- 
riennes contre nous”, 

Le Sunday Dispatch s'élève aus- 
si contre l'esprit sportif dont font 
certains pilotes anglais à l'en- 
droit des Allemands. Citant un 
bulletin du ministère de l'Air 
dants lequel il est dit qu'un bom- 


Nouveaux avions 
pour Air-Canada 


MONTREAL--M. D. B. Colyers, 
vice-président d'Air-Canada, an- 
nonce l'acquisition par sa com- 
bagnie, de six nouveaux avions 
Lodester 18, fabriqués par . la 
“Lockheed Aircraft Corporation”. 
Livraison sera faite du premier de 
ces apparcils le 31 octobre, Le 
second sera délivré le 6 novem- 
bre, deux le seront au milieu de 
novembre et les deux autres en 
décembre, \ 

Ces nouveaux appareils sont 
plus gros que ceux maintenant en 
usage. Ils seront utilisés dans les 
énvolées  transcontinentales et 
sur la route Toronto-London. 
Windsar, Quatorze voyageurs 
pourront y prendre place, en plué 
des trois membres d'équipage. Les 
Lockheod niaintenant en usage 
peuvent transporter 10 passagers. 

Les nouveaux avions mesurent 
50 pieds de long, 5 pieds % de 
plus que -ceux actuellement en 
usage, L'envergure des aîles est 
de 65 pieds % et l'avion mesure 
11 pieds et 10 pouces 4% de haut. 
Deux moteurs Pratt & Whitney 
Twin Wesp, d'une capacité de 
1,200 c.v. chacun, seront installés 
dans ces avions et leur donneront 
une vitesse de croisière de 232 
milles. à l'heure «t. une vitesse 
maximurt de 263 milles à l'heure. 

Ces nouveaux avions sont tout 


‘imétal et munis de toptes les amé- 


|linretions modernes, tant'pour le 


la tnt 
AA 


pas le 


confort des voyageurs que pour | 
direction, .. 


Hess 


comprendront jam 
qu’elle en soit un pour d’autres 
leurs compatriotes”. 


Privilèges diplomatiques 
bols 


VICHY, France — Le gouverne: 


‘|vernement de Vichy, 


épuisé tous les moÿens!; 
w'ils avaient encore dé combat} 


des accusateurs dé \ 
cépénidant, ce jour-là, à la barre 
des inculpés. Le soi-disant gou- 
agissant 
comme la chambrière de Hitler 
et le butler de Mussolini, prétend 
que la France n'a jamais voulu la 
guerre et que, par çonséquent, 
ceux qui l'ont conduite dans la 


ment Pétain, à la suite d'une en- | guerre doivent être punis. Selon 


tente avec |’ 


, n cessé ice gouvernement de Vichy, ceux 


d'accorder des privilèges diplo- |qui ont dit que la France était 
matiques aux représentants de menacée par l’Allemagné sont des 
Pologne, de Belgique, de Hollan-|criminels. Sont aussi des crimi- 
de, de Norvège et du Luxembourg. |nels’ céux qui avaient foi en la 
Un communiqué dit: “Le gouver-|Francé et qui savaient qu'elle 
nement allemand a attiré l’atten- |pouvait se baftre. Sont aussi des 
tion du gouvernement français criminels ceux qui out répoussé 
sur la représentation diplomati-|la tentation : déshonorable. de 


que en France de gouvernements | tomber en esclavage. 


qui 
dans leurs pays respectif 
n'y ont plus leurs sièges”. 


Un défi aux 


Le monde 


n'exercent plus d'autorité |entier sait. que les responsables 
s et qui | de-la guerre dont la France a été 


victime sont Hitler et Mussolini et 


om seront, f 


LONDRES - Le ministère de 
l'Information annonce que les 
récents raids allemands sur Lon- 
dres ont endommagé les bureaux 
des journaux Daily Herald et 


Evening Siandard, ainsi que le fée 


mnsée Tussaud, 


Il n’a pas perdu la guerre 


VICHY, France — Quelques in- 
formateurs haut placés dans le 
gouvernement Pétain ont déclaré 
ue lors de son arrestation M. 
douard . Daladier, ancien pre- 
mier ministre de France, a dit à 
{son fils, avant de quitter sa mai- 
son de Vaucluse; “Quoi qu'il ar- 
rive, rappelle-toi que cé n’est pas 
moi qui ai perdu là guerre”. 


Canadiens 


‘la Cyré 


virent, la 
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fl 


QMCRY à Le 
‘de pouvoir em Améri- > 
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les garanties l'on ? 


, sur la destination ds |! 
isionnements. . Mme 
vra, dans ses démarches 


occupée en France occupée 
la'semaine qui s'est términée le | 
ter septembre. Il reste cépendan 
encore 1,200,000 réfugiés dans le : 
térritoire soumis à la juridiction 
de: Vichy. 


” Le: 
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nn bts als 
\ x a aiac 
et de la Lybie, offrant ainsi le 
combat à une marine qui se dit 
puissante, mais qui n'ose pas se 
montrer. 

Lorsque les Italiens entrérent 
en guerre, en juin dernier, on fut 
plusieurs. jours à ‘attendre des 
nouvelles de leurs opérations mi- 
litaires, Dans les jours. qui sui- 
radio ‘de laissa 
intentionnellement, peser sur : le 
monde la menace d'un grand 
décisif que préparait l'Italie pour 
terrasser très prochainement 
l'Angleterre, Ce coup n’a pas été 
porté par la suite, 


Luxembourg 
. Le français est prohibé 
LUXEMBOURG—Les dirigeants 


de l'occupation allemande dans 
le Grand-Duché du Luxembourg 


\ [ont interdit l'usage de la langue 


APPEL D'URGENCE! 
Pour $5,000,000 — 23 sept. au 30 sept. 


Jamais encore la Croix-Rouge n'a eu tant besoin d'aide. Ce défi 
à l'humanité doit être relevé. Donnez à la Croix-Rouge, 


CROIX ROUGE sl CANADIENNE 


Dennes le plus possible . . . maintenant! 


française dans lé péys en décré-|' 


tant qu'il n'y aura plus qu'une 
langue officielle: l'allemand, 

Les écoles françaises ont été 
fermées avec J'ordre de ne plus 
jamais ouvrir leurs portes, Les 
Allemands ont également banni le 
français des journaux, des affi- 
ches de magasins et même des 
plaques indiquant le nom des 
rues, Toutefois, l'autorité permet 
pour la conversation privée en: 
tre citoyens luxembourgeois l’em- 
ploi habituel du patois de la ré- 
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. y pv his: 
ponr imposer le. 
Ph -28 nous permettre de reconquérir 
- les ere rm nous avons perdues, sans 

qu'il soit nécessaire de tirer l'épée”. 
es de fierté et, de foi patrio- 
adio allemande réplique 
tirer l'épée dans vingt ans; on « 
imais qu'elle n'abusc-pas dela patience d'un 
conquérant magnanime. Qu'elle ne joue 
as avec la vie de la jeunesse française. 
Qu'elle ne travaille pas contre les intérêts 
de la France, car bientôt les soldats de 1940, 
qui ne veulent que travailler en paix, pour- 
+  raient bien le lui faire ettèr. Il y a déjà 
‘: trop de croix dans les cimetières. Que le 


Le danger. : 
d’invasion imminent 


De l'evis des 


ask: 2. A6 
fiques, la 


etperts militaires neutres 
et de Winston Churchill lui-même, le dan- 
ger d'invasion de l'Angleterre n'a jamais 
été aussi imminent, Le premier ministre 
britannique dans son dernier discours a 
néttement averti ses compatriotes qu'il 
s'attend à une fentalive de débarquement 
d'ici quelques-jours, bien que les Allemands 
n'aient pas réussi à obtenir la maîtrise de 
l'air et à réduire les objectifs militaires. 
Une invasio 
lions ne peut qu'être extrémement péril- 
léuse. Mais l'ennemi éprouve le besoin ur- 


 :_ gent d'une promple décision. Il a massé des 
L troupes, ässemh é des centaines de barges, 


éniches et bâtiments de toutes sortes le 
ong des côtes norvègiennes, belges et fran- 
çaises, comume préparation à cette aventure 
désespérée. 
; avait dit qué les bombardements 
+ redoublés des derniers jours faisaient pré- 
voir l'abandon du plan d'invasion et le 
. recours à une querre prolongée d'usure, 
au moyen de laquelle les Allemands espé- 
raient briser la résistance brilannique et 
obtenir une capitulation dans un mois ou 
siæ-sémaines. Ce n'est pas l'opinion de M. 
Churchill et il est sans doute mieux placé 
que quiconque 
passer, Il a d'ailleurs déclaré avec un beau 
sang-froid que le pays est prél à faire face 
au danger et que chacun saüra s'acquitter 
de son devoir. 

La stratégie. britannique actuelle sur 
tèrre, sur mer et dans les airs, a pour objet 
la résistance à l'invasion. La flotte s'atta- 
que aux concentrations de bateaux, le long 
des côtes, qui doivent servir à transporter 
les troupes envahissantes. Les avions ac- 
complissent quotidiennement des raids en 
térriloire ennemi el jusqu'au-dessus de 
Berlin, s'atlachant surtout à atteindre les 
objectifs militaires. 

Après l'échec retentissant de leurs as- 
sauts aériens en formations massives, les 
Allemands semblent apepier la tactique de 
raids presque continuels par un petit nom- 
bre de machines lancent des bombes 
sans répit de derrière les nuages. 


respect de chacun.et, si 


c'est son affaire, 


tentéé dans de telles condi- 


Qur prévoir ce qui va se, 


g fait 

‘se confondé avec la politique de la 

ile, de la vie régionale et autres magni- 
fiques idées d'inspiration catholique. La 
capitulation entre les mains des Allemands 
aurait dû être effectuée par les hommes 
qui raîllent le patriotisme et les anciennes 
traditions de la France; et les idées au- 
jourd'hui prématurément mises en avant 
pour une régénération sanis- indépendance 


auraient dû être le programnmie des hommes 
conduisant une France tresstüscitante, 
ee es d ” ne == FEAT F & 


au 
feslauration entière el solidement . assise 
de la santé politique et sociale”, . 

Cette attaque de la Radio allemande 
contre la Croix et les réflexions qu'elle sug- 
gère aù Tablet, journal catholique influent 
de Londres, méritaient d’être relevées 


"Nous les livrons sans commentaires à nos 


lecteurs 
D.F. 


graphies que publient les journaux, avec 
des pâlés de maisons aux toits défoncés et 
aux vitres en mieltes, indiquent l'étendue 


‘et l'horreur-des dégâts, — sans parler des 


victimes, dont le nombre commence à at- 
leindre des proportions alarmantes. Les 
incendies allumés par les projectiles sont 
parfois si nombreux que l'on y voit la nuit 
comme en plein jour. Quant aux bombes 
à retardement, elles semblent constituer 
l'un des dangers les plus difficiles à com- 
battre. 


4 

Le palais de Buckingham est le point 
de mire préféré des aviateurs nazis qui 
l'ont déjà atteint six fois, démolissant la 
piscine et la chapelle royale. La Chambre 
des Lords a été endommagée par ‘une 
bombe incendiaire., L'historique cathédra- 
le Saint-Paul semble aussi particulièrement 
visée, Le but évident de ces raids violents, 
et ininterrompus est de terroriser la popu- 
lation, d'obliger les souverains et les mi- 
nistres à fuir la capitale, — ce qui serait 
pour l'ennemi une victoire morale appré- 
ciable. On a évacué un certain nombre de. 
femmes et d'enfants inutilement exposés, 
mais ni les citoyens ni is chefs ne manifes- 
tent aucun signe de lassitude et de décou- 
ragement. 


I est clair que cette vaguc d'activité 
aérienne intense, préparatoire à l'invasion, 
et qui frappe surtout les civils, offre plus 
de danger que la tentative d'invasion, elle- 
même, Le jour où les Allemands se lance- 
ront sur la mer pour exécuter leur périlleux 
débarquement dans les îles, la flotte et 
l'armée britanniques livreront une grande 
bataille dont les résultats pourront être 
décisifs. En attendant, il faut que les civils 
tiennent ,.. Et ils tiennent magnifiquement 


En France, les choses ne vont pas tout 


‘à fait au gré des vainqueurs et l'on craiñt 


que céux-ci n'occupent le territoire entier 
d'ici quelques semaines. En dépit de toute 
la propagande antibritannique, les Fran- 


çais sont émerveillés par la magnifique ré- | 


sistance .des Anglais el se rapprochent de 
plus en plus de leurs anciens alliés. Le 
mouvement d'adhésion des colonies au gé- 
néral de Gaulle s'accentue et peut s'étendre 
demain à la Syrie, 


Au Canada, les célibataires et les veufs 
sans enfants de 21 à 24 ans inclusivement 


dant dans sa tâche de eo: 


Chers Collaborateurs des Clérgés 


ndes 5 
Mes Frères bien-aimés, 

Pour la seconde fois, le- véné- 
rable patriarche des Missions In- 
diennes au Canada présente un 
missionnaire chargé de continuer 


json, effective et incomparable 


ocuvre apostolique, : 

H y a neuf ans, nous étions à 
ses-côlés dans le Grand Nord, l'ai. 
ra: 
teur de celui qui l’a si 


En péssant, nous vous salons 


dun coeur ému et reconnaissant, 
cher Monseigneur Fallaize: reli- 


gieux accornpli, apôtre intrépide, 


missionnaire infatigable, pontife 
vénéré. Dieu et Marie Immaculée 


vous gardent, protègent et ré-itre et 


compensent ! 


tion, de 


HMeuranté 2: “we : : 
#}rsnérificé de: la mort en s'imino: | 
‘ment secondé dépuis, mais qui 4 |lant sur Ta"Croix! j 


LT Farm à 


Pare TE TEA 


Mystère également: de l'étéva- |- 


l'indignité infime de 
l'homme à la dignité infinie de 
Dieu! i 

La mission du Christ est à base 
et-structure de sserifice: 


sacrifice du ciel en le quittant! | données, 


sacrifice -de la terre: en y de- 


LL 


a valu au Christ son titre de prê 
tre. Par le mystère de l'Ordre, 11 
communique à un homme cefte 


toute-puissance qui Jui permet 
d'assumer le nom du Christ-Prê- 
d'en-exeFcer les fonctions 


à l'autel, à 1a sainte messe — re- 


Aujourd’hui, nos regards. se nouvellement et reproduction du 


fournent : vers vous, cher Sei-| Sacrifice du Calvaire. 
gneur, ébule de votre prédéces- H’Epitre aux Hébreux et la Théo- 


seur ef héritier du dépôt sacré 
des grands évêques missionnai- 
res. Dans ce décor pieux .et aus- 
tère, dans cette atmosphère d’a- 
postolat, près. du tombeau des 
Grandin, des Lacombe, des Leduc, 
dignifaires ecclésiastiques, pré- 
tres. religieux, religieuses et. fi- 


dèles s'unissent autour de vous | 


dans la prière et la jubilation, 
Qu'il me soit permis de répéter 
ici, avec peut-être plus d’à-pro- 
pos, lès paroles de mon vénéré 
prédécesseur sur le siège de 
Grouard, à notre première ren- 


contre: “Benedictus qui venit in, 


nomine Domini — Béni celui qui 


D'après 


logic de saint Thomas, la grande 
fonction du prêtre est de “faire” 
(conficere) le corps réel du 
Christ à l'autel. 

À. cette fonction; s'ajoute la 


souveraine dginité de la mission 
éducatrice . et rédemptrice du 


Christ par l’enseignement de sa 
doctrine et l'administration . des 
Sacrements. Saint Thomas peut 
dire avec vérité que le pouvoir 


{sacerdotal s'exerce pour, illumi- 


nèr et purifier, 11 ajoute que le 
pouvoir épiscopal s'exerce pour 
perfectionner, 

L'évêque est le sacerdos mag- 
nus—le grand prêtre, le pontife, 


Pourons ] 


vient au nom du Seigneur”, (saint|sacerdos et. pontifex avec ‘qui 
Luce XI1-35). Oui, mille fois béni | Dieu fait une alliance éternelle: 
le _Pontife-Coadjuteur, choisi par ;testamentum aetérnum, et à qui il 
Dieu et désigné par l’Église, pour | Confére le supréme sacerdoce: 
collaborer avec le présent Arche-|Secerdotium magnum (Ecc. XLV- 
vêéque-Mfssionnaire dans ses la-|19). Il a été choisi parmi les hom- 
beurs héroïques. mes, Omnis rm - Te 
‘4e bus assumptus. (Heb. V-1); Appe 
Eur Re non par Dieu après avoir été désigné 


lier, consacré à l'instant par vo-| PAT 5€3 futurs collègues. L'onc- 


tion sainte et l'imposition des 


vous 


rs sa 


“aire nous Qui pour 


iii 


vous afteindre, dûmes aller aux |! 
confins de la terre, par delà. Je | pro 
cercle arctique, en pleine terre 


esquimaude. Vous évangélisez ‘les | £0nt 


pauvres, les plus pauvres, secoi: 
dé de héros inconnus et 
rables religieuses missionnaires, 
spécialistes de toutes les Missions 
de l'Extrême-Nord de la Baie 
d'Hudson à l'Alaska: les Soeurs 
Grises. Ensémble, vous: év 
lisiez, Vous, vous vous 

à vos fonctions de bon 


Recevez la houlette de m. 


office pastoral, vous a 
quand la erosse 


d'admi-|51: 22-23, George V), N 


26 mat 1932, chapitre 
nue} Pañdy que, 40e los débuts, 122 
à a- 
dite’ cofniilaslon ne fit aucune 
au 


4 


goux réviämes à la charge parce 


çais. 


placée dans vos moins, afin que| |  sorit là des faits que les jour- 


dans la correction des vices, vous 
soyez miséricordieusement sévè- 
re, juge sans colère, entretenant 
doucement dans la pratique .des 
vertus les esprits que vous aurez 
à gouverner, sans que cette paisi- 
ble sévérité vous fasse oublier la 
censure des abus, : 

"A votre suite, les brebis, non 
seulement d'une petite mission, 
mais du plus vaste diocèse au 
pays et peut-être au monde, s’én- 
gageront dans les bons pâturages 
de l'Eglise, cependant que vous 
en écarterez'les loups rav 
Sous là direction d'un tel Bon 
Pasteur il n'y aura plus qu'un 


seul troupeau et qu'un seul pas- 
Cette oeuvre essentielle, 


teur. 
vous J'accomplirez par l'Eutha- 
ristie et l'Evangile, inséparables 


naux du temps ont publiés, que 
les pouyoirs publics sont loin 


d'ignorer, et que d'ailleurs nous 


avons mé dans notre mani- 
feste du 24 avril 1940, 4 


-SECUNDO: Le campagne ac- 
fuelle à été décidée avant la décla- 
ration de la guerre; elle a été dé- 

ée èn he #9 dès juillet 1939. 
4 Société Radio-Canada nous 
avait donné à espérer, autrefois, 
que ‘lursq\W'elle posséderait un 
Dôste # elle dans l'Ouest, if lui 


isseurs. | sérait "possible de répondre aux 


idéfâta des Canadiens français 
dr ve 


® 
eut 


M 


| 


[un message. oral 


<> nee. 


tre père dans l'apostolat qui, j'en 
suis sûr, en vous revêtant de la 
plénitude du Sacerdocé, a déversé 
en votre esprit et votre coeur les 
dons inappréciables d'intelligence n x y. 
et d'amour de Dieu et des âmes,{P°rd, puis png Ue . 
débordant de sa propre surabon- "mbres du Corps Mystique du 
dance. * | Christ. 


Nos prières vous sont assurées | 
en ce jour et durant les nombreu- | pelé: 
ses années de votre épiscopat. 

Sacerdos et Pontifex! ner nr 
Opifex! Pastor Bonus in Populo! ier, artisan, artiste, anima- 
Prêtre et Pontife! Artisan et ani- Élu al bons 
mateur de vertus! Pasteur bon et Après avoir fait le corps réel 
dévoué pour son peuple, du Christ, le Pontife doit ensuite 

Ce texte de la liturgie, qui se | faire édifier, bâtir son corps mÿs- 
chante à l'entrée: solennelle. de | tique..et cela par la doctrine: la 
l'évêque lors de sa visite pastora- | prédication évangélique des ver- 
le, est tiré dé l'antienne du Ma-!tus chrétiennes. 
gnificat, aux premières Vèpres| jte docete omnia quiecumque 
d'un Confesseur Pontife, 
débordant de sens et fourni 
me les divisions essentielles du! (est un-des devoirs majeurs du 
présent entretien. 

Sacerdet et Pontifex: Prètre et 
Pontife, Vous l'êtes par la grâce 
de Dieu et le sublime caractère 
de l'Ordre, 

Virtutum Opifex: Artisan et 
animateur de vertus. Vous l'êtes 
par la grâce de Dieu, mais aussi 
par votre formation intime et vo- 
tre vie pe 


mains le consacrent en l’éle 

V'état de perfection pour luf per- 
mettre d'exercer ses fonctions de 
perfectionnement ‘personnel d'a- 


I1—Virtutum Opifex 


mettant au nouveau consacré le 
livre de la docirine: “Recçais l'E- 
vangilé”. 11 Jui signifié un ordre 
péremptoire: “Va l'annoncer à tes 
ouailles”, 
évèque constitué d'abord gardien 
intègre de la vérité, "À le 
rsonnelle. voir de la protéger, la délen- 
Pastor bone in popula: Pasteur | dre et surtout-de la répandre par 


Et c'est ainsi qu'il peut être ap- HP R 


I est | dixi vobis, Allez, enseignez toutes | avec elle jusqu'à la consomma: 
+ mê-|Jes .chioses que je vous ai dites.|tion des siècles. 


|Pontife que vient de souligner | pale. Soyez prêtre et pontife, ani- 
l'archevêque consécrateur en re-|mateur de vertus, bon pasteur. 


Et voilà le nouvel}: 


s leur action. pe 
+ + + Me 


Les pouvoirs et fonctions ‘du 
Pontificat vous sont conférés, 
cher Seigneur, à une époque €x 
trêmement difficile. La guerre, 
branle et dévaste les vieux 
pays d'Europe, épouvante toutes 
les mag er étreint tous les 
coeurs. doute, le désespoir 
hélas! surgissent dans des milieux 
même catholiques. Vos régions 
éloignées ne sont pas épargnées, 
Votre tâche se déssine plus .im- 
portante, plus rude, N'hésitez pas. 
Vous avez les grâces d'état. D'ail- 
leurs, votre Maître, le Prêtre Eter- 
nel, a promis que les portes de 
l'enfer ne prévaudraient pas con, 
tre son Eglise, cer 11 demeurera 


ngleterre, Le 
général adjoint, M. Au- 
{ en son 


Entrez dans la carrière épisc 


Le Coeur Sacré de Jésus et le 
Coeur Immaculé de Marie sont au 
prémier plan de vos 


votre devise-programme: - 
nist regnum tuum! Que Votre rè. 


‘| APPEL F 


pre 


che. (d'unité nationale) en te 
faveur, chez ceux 


nt sonner con 


HYDE PARK, N.-Y.— M. Myron 
GC. Taylor, représentant de : 
Roosevelt 
retour à Washington, a transmis 
du Pape Pie XII ec A 
au président des Etats-Unis, :à 
ce message, le Souverain Pontife | 
assure à la nation américaine # 
qu'il ne cesse pas de trevailler à !! 
la cause du rétablissement de la ! 
paix dans le monde, #7 


M. Taylor a fait son rapp 
à M. Roosevelt durant un ee pr 


a dif que le message. 
pouvait se résume pot 


Li 


dates ses 1 - 
RO FES TS 


_ É: 
ricains, on ne cherche pas à dis { 
simuler que les efforts ; 
du Saint-Siège sont voués à un 
échec certain, _-. s n 
D'après des statistiques pi 
bliées récemment, le nombre 
ftsliens tués où disparus 27 
LP de la guerre s'élèv $ 


|bon et dévoué envers son peuple. |ses prédications el exhortations: 
| Vous l'êtes et le serez plus que | Propagateur des sciences saërées. 
jamais en raison de vos nou-|Et pour bien indiquer la:préci- 


gne arrvie! 
Vous avez choisi comme date | find: - 
de votre Consécralion, la fête de 


sont appelés pour une période d'entraine- 
ment militaire de trente jours au pays. 


. . Londres continue d'être très éprouvé, 
mais résiste héroïquement. Nuits après 
nuits, ses habilants sont tenus constamment 


: \ veaux pouvoirs et des fonctions |sion &{ l'importance de l'ensei-|la Nativité de votre Mère et Pa-| ;Y vapllex! : 
en alerte, ineapables de dormir. Les photo- | D.F, qui en découlent, ignement d'un évêque catholique, tronne, C'est l'assurance : antici- :Pastor bone in: popalo: 
: k ” " fi 
( : 1 d 3; 4 s) +; 
. ‘ | x ; ÿ * À secs î 
ï à * br a Set Ga be és head LS NOR RATE 


ES ro hermranttmmptotreerapatneratiin-cicntphthitiqngee-mpermnetiénernemen tn trtitenapritenetirs me he ds pa wi Sins 
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COR CT ETES 
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Fe 


& 


mitsReniss 


£. 


Ie 
5 
à 


: 


avenue 
| autobs dé Rs ven Père RS dns he 
à 4 ous À nn on à #0 li tie 
et du. pont ix de pension: 52,50, Aucune | buée 
que le contrat à dépense ne sora nécessaire, | me un voile s: 
t de seulement une votre. place en vous | vaches, 
verraient avec satisfac- su vriat de F 
enlèvement des deux voies, Aulneau et-Masson, St. | 
permettrait de faire dè 


fie 
d: 


ber en faillite? 


Resterais-tu in- 


MS 25 nilliers de n différent si quelqu'un la mena- 
ae ‘imhèrenser çait? C'est ton affaire après tout, 
pe va pre- Sur le mome éette coopérative, elle t'aide. à 


d 


"car | rép de | couleraie ctoire de l'en: [mieux vivre; grâce à éHle, tu as 


“à à. e nesse, OUT. “idées, et cel ne|jspeur quotidien € S 1 à 
membres de son pr on TE nr Y * 408. neei Mer |s'atteint pas au cours d'une dis-|ôtre jamais arrêté à dater ce | produits seront phis facilement et 
[rs me nt rca Vo Ph contain de no ion, ane rot le me le Computers end que nl eva 
: te, Mme W.|de l'après-midi, il prit le souper a ; je veux’ répon aller les porter au marché. Il se 


ta question et c'est pour cela 


L) 


Me: |à l'hôtel Fochon où il fut témoin ca gb pe Aa nant 


je t'écris. Lorsque tu écoutes 


4 à la très bien danc la coopérative, il à 

Ÿ d'un bel acte de foi. Un de nos |radio le récit des combats et ; , “ 

Mia: Ù radio des .|Y 4 Gu tirage, ôn n'est pas tou- id 

june Bars rhin. Me ou Mal ès smart, 9 e.|Combarareen ont pa Ge Ps Des ue ia map | 9 6e Us, nn par À 
tete” Mine W. Ledoux. prrh re Fer ee ‘a béné-| villes ineendiées, de ôts de * une cinquan- | cipe est bon et quand la barque 1 058 sl 
Entre autres projets mis à j'é- |9ietion de l'évêque, vint fout sim- munitions. détruits, de bateaux |faine d'années et qu'il faudrait | est bien menée, elle atteint le but 3 
tude qui lui permettent de * de la demander au milieu du | coutés, de or bu 53 # est ger par une notion nonvelle. pe encombres. à 
suivte son oeuvre, il Pr LIR s rare qu'on se que ermes|Çes nati bri x e serait peut-être long de t’ex- s &h 
qu'un 1hé de rit Lu à donné À sept äeures, dans notre cha-|ont été détruites, des troupeaux re À pe qe sn mas teste ù pliquer tous les ml an Bec fent rentrèren: à leur réserve avec |occesion. dont Je f 


le mercredi 16 octôbre, à la ré-| Pelle remplie pour la cireonsian-|mitraillés, des moissons 


437 bn Des more à gl nee 1 ; fonctionner ectte grande coopéra- 
apacilé, nquan-|ties, Pourtan CHE L 
sidence de Mme Joseph Bernier, 6:66 fmnillés. ent Mu 1e AL LA yena; dans ton village et tu sals comme |tive britannique, mais une autre 


265 destructibn n'épargne pas ces|oïle # aidé beaucoup de gens. | fois. si tu veux, je te dirai com- 
: rémonie dé ja confirmati M.|travaux de paix qu'on la a 1 
dues du ste nou more To [abbé Dugsl, curé de: Woodridge.|enlture 2 Pélerage qui s'Aalent ee HYaiur qui 66t mem- | ment le pense que les choses se 
de 


: 


| des ans À 
plus d'argent qu'il n'en avälent|n'a pas ternt l'éclat, Certains 
jamais vu auparavant. be. j, alors jeunes quer- À 

Depuis ce temps, Ja Fête indien- | "1275: rent. première 
ne a lieu chaque ‘année; elle est barair nd gs re Lay gg ed 
même devenue une des spéciali- | 77 el ve k: + 4 F «ps KE 
tés les plus attrayantes de la sai-| 2 7 ontvu change- 
son d'été à Banff. Cette année, | Men 


de’ Ja coonérative y apporte | Passeraient si cette belle machine 

casion d'en reparler. La situation | ®t desservart de la mission, pré-|sous le grand ciel, Bientôt son lait, son beurre, à oeufs: 11 était détruite et lu en verras 
senta à Monseigneur les homma-|être ce seront des ob Y a quelqu'un qui s'occupe de les | mieux, j'en suis sûr, l'utilité, ; 2 À <hents 

ges de Ja population. Son Excel- | choix afin d'aider à celte hideuse vendre au br. : prix, afin que En attendant, mon cher Pros-|elle a débuté le 17 juillet, avec la |PEM pe temps: ge ge chants, 
lence y répondit et, s'adressant | compagne de la guerre: 1a famine. | tout le monde gagne sa vie. per, continue ta besogne féconde; | parade des tribus, et a duré qua- |7°UYe mou VOre 4 con, 
spécialement aux enfants, il leur|  As-u,songé à l'immense détres- PRET elle est très importante et beau-|tre jours, jours remplis d'amuse- Cepet Pi peter d Presque 
rappela la grandeur du sacrement |se du cultivateur qui, ayant lon-| Si la Grande-Bretagne était bat-|coup de gens comptent sur toi, |ments et de divertissements d'une ta AnL'ON 4 ner gr 
qu'ils aliaient recevoir, puis ad-|guement peiné pour que st mois- tue, ce-serait comme si la coopé-| des gens qui font partie de la|rare qualité, Les Indiens y ont|/"tact tout ce qui éonstituait Je 
ministra le sacrement à une tren-|son soit belle, voit ses efforts |rative faisait faillite, tous ses | grande famille humaine où cha-lafflué en plus grand nombre qu'à | Premier spectacle; chaque année, 
taine de nos enfants qui avaient | anéantis en quelques minutes; as-|membres en pâtiraient. 11 fau-|ceun se sent sotidaire dans l'effort |l'ordinaire: une assistance d'à |let visiteurs au Parc national de 
été bien préparés par leurs dé-|tu songé au crève-coeur du pay. 


vouées maîtresses, Miles Chavan: |san qui, à force d'économiser et | leurs où vendre le Jait, le beurre, Bien à toi 
ne et Boyer. - de travailler, a constitué un petit |les oeufs, tout serait désorganisé. ; 

Mar Lajeunesse, prenant de | troupeau de bêtes de choix (com-| Laisserais-tu ta coopérative tomi- 
nouveau la parole, s'adressa alors |me les deux Jersey que tu as) et 
aux parents, leur rappelant leurs | qui les voit tuer bêtement à coup 
devoirs et obligations, surtout | de mitrailleuse. La foüudre, il y « 
dans une mission où la sainte |trois ans, a tombé sur une de tes 
messe n'est célébrée qu'une fois |#ranges et l'a détruite, C'était un 

r mois. Pendant la cérémonie, | #rand malheur, Tuy t'es incliné en 
les chants spéciaux au Saint-Es-|Chrétien devant Ja volonté du 
prit furent rendus avec piété et|Clel; mais si cette destruction 
onction par les enfants de l'école, | avait été le fait d'hommes qui, 
Mile, Boyer agissant comme or-|méchamment et volontairement, 


mondiale doit plus que jamais 
nous faire réfléchir sur nos de- 
voirs envers nos frères malheu- 
reux et miséreux. I! s’agit moins 
de donner beaucoup que de savoir 
sacrifier de son superflu en fa- 
veur de ceux qui manquent du 
strict nécessaire, | 

II uous est particulièrement 
agréable de publier le rapport de 
Mme : Dumouchel pour l'année 
1939-40, de septembre À septem- 
bre, et qui se passe de commen- 


|! taire. 
À. GR, 


Rapport du Cercle Ste-Elisabeth 
Septembre 1939 à septembre 1940 


105 familles ont été aidées. 
36 enfants, dont 19 filles et 19 
garçons, ont été habillés pour la 


drait tout de suite chercher ail-|comme devant l'épreuve. peu près 700, femmes et enfants pe LATE ele 
compris. Un contingent de 25}%° ©€ due 7u " ., ons 
Pieds-Noirs est venu de Gleichen, M M gp Aer pd 
Aiberta, et un autre groupe nom} Pr Poe + bu dre sur 
breux de Kutenais, de la région Bute 008 PEAUX 


: ; ss Rouges dans les Rocheuses cana- 
# , [du lac Windermere, en Colombie. | : : 
La Fête Indienne à Banff: | se ner er à | 


DAMASE. 


matographique d'Angleterre en a 
Peaux-Rouges avan-|tourné un film qui a pour titre: 
revêtent une )çaient en cavalcade par les sen-|“Le 49e Parallèle”, Le verne- 
grande importance dans les affai-|tiers tortueux. Jls dressèrent |mait du Canada a coopéré en au- 
res d’un peuple, naissent parfois | leurs tentes à l'endroit qu'occupe ltorisant un détachement de la|mande ne transfère ge Jes pri- 


Des événements fortuits qui,!nies, ces 
ultérieurement, 


Es ère communion et la con- de circonstances d'un ordre tout | aujourd’hui l’enclos des bisons, | Gendarmerie royale canadienne à |sonniers dé 
_. irmation, \ ganiste. cherchent à ruiner tout un pays, |à fait exceptionnel, On en trouve |tout près de Banff; le lendemain |prendre part à l'un des incidents | guerre en Allemagne. Elle laisse 
fi 19 manteaux et 3 costumes $ 48.25! Notre population et nos enfants | T'aurais-tu fait? un exemple frappant dans la réu-|matin, les visiteurs regardèrent, | dramatiques du film, Cette réu-|ainsi dans camps de France 
# 50 paires de pantalons... 47,45 | &arderont de cette belle cérémo- N'aurais-tu pas été voir tes | nion annuelle des Indiens Assini- | émerveillés, défiler les tribus de-|nion annuelle plait beaucoup aux | environ 400 Sénégalais, Algé- 
3. 21 sous-vêtements … . 18.00! nie un tonchant souvenir et font | Mis, des gars qui n'ont pes froid |boines au Parc national de Banff, | vant l'hôtel dans toute leur splen- [indiens qui s'y préparent de lon- | riens, autres colonfaux et Juifs. 
Le 17 blouses, 6 cravates et le voeu qu'il leur soit donné d'a-|*U* yeux, et tu leur aurais dit: | Alberta. deur. barbare, Les photographes |gue main et avec enthousiasme, Selon des renseignements obte- 
pi %-ceintures …...  1120!|voir des exercices religieux plus Si on ne se met pas tous ensemble Cette fête indienne débuts acci-|Maleurs ne finissaiefit pas de fai-| L'album de plus d'un visiteur! "us par des prisonniers évadés, 
x) 16 chandails et 6 wind- souvent, 7 pour chasser ces bandits, on va dentell hrs aranté-six ire Jouer leurs appareils et les! joit contenir des instantanés in-| les Allemands emploient en Fran. 
$ breskers Me SR A — se faire manger les uns après les à . gr «gs À ner aid visiteurs enchantés affirmérent |féressants pris pendant la Féte|ce des prisonniers de guerre à la 
# 74 paires de chaussures 85.85 Un avertissement du autres". Tes camarades, des fer- de plus en plus laire. À ce | ensuite qu'ils n'avaient jamais as-|indienne à Banff, surtout si le! Moisson sur les fermes d'où les 
157 paires de bas. 4770] prerüler ministre Smuts |ont au de mere 2905 Qui Gif parait, une section du par. |sisté à Plus bèau spectacle. photographe amaleur a eu la|triculteurs sont absents. 
. paires de mitaines :  725| P e ° su mn genen  g Audr qu'ils mât du chemin de fer Pacifique! Ce ne fut là, toutetois, que le [chance d'être présent à la grande 
4 s rohes L>: > 17e LE CAP, Afrique-Sud— Le pre- pourraient subir le même sort à Canadien, dans les montagnes Ro- début de ja représentafion. Dans nr À en ct PRIMES DE MUS. ï 
e* mier: ministre Jan : Christian | leur toùr, se seraient mis avoe toi, | Cheuses, avait .été emportée par l'après-midi, les pensivnnaires comme Frère de Sang. Cette in-| KPE-KÉE. Le sens trompeur de ls à 
# Smuts vient d'attirer l'attention | auraient décroché leur carabine |les torrents qu'avaient provoanés | réunis purent jouir d'un program vesliture, pittoresque et impres-|séeurité établi par l'eangourdisse- ’k 
ge Rod made ae be eg ds on à Pb Au de ôtel à Dont Suei in Lo ‘as A sé pa en ge À sionnante, relie le présent aux|ment de ls conseiense se montre 
(4 NS 1 amd bretesne . md pone À pe y D loger “ÿ ombre to À de sv au lasso, à l'arc et à maints jours romanesques du passé, alors | faux souvent £rop tard. L'aide phye ë 
Le par cer‘ains députés de l'opposi-|au bandit qui leur serait tombé oo be-5e, ' n ue les Peaux-Rouges étaient mai- jee fl. ï 
L x Üion à l'asscrablée législative en | dans les: mains. gens pendant qu'on réparait la |autres jeux sportifs où les Indiens : ps eloes. Les ia à sique promise se montre fausse ausei, 
À Nous vous offrons notre su- les avertissant que le gouverne-| Ton idée à tof, c'est la guer. | voie. 11 réussit non seulement à |excellent. Le tonnerre des sabots, ho deg : ren hi she La nature est lente mais sûre, Esss- 
* | perbe valeur dans des somplets ment de l'Afrique-Sud n'hésitera|re ne s'étendre pas Miel et|loser et à bien nourrir cotte fou- lle sifflement du lasn et les cris irén petit La ragga p.48 ue e.2°: de conserver la bonne santé que 
Lt | faits sur mesure, Vous pouvez pas à invoquer contre eux lesique les Etats-Unis ne :permet-|le: mais encore s'ingénia--il à |de guerre des Indiens eurent je | encore doivent-ils le mériter au-| "9 Posséder, et prenez le "moins 
WE | choïttr, parmi plusieurs tiseus pouvoirs extraordinaires dont il|traient pas qu'on- attsque-le Ca. | leur offrir un divertissement d'un | fait de métamorphoser ée paisible | de drogues possible.  Mus-Kes.Kos 
D etant ee md "À est investi en temps de guerre, |nade. C'est une idée très répan.|#fnre tout à fait nouveau, : Pour | endroit de gr ad en “champ - ent la nafiüre préservée, et rous qui | 
" . meilleur cèla il eut la collaboration du|de bataille” où lès braves rivali-! Donc ce petit contretemps sur} out t lé louent 
FA quon d'Angicterre. Le plus bel guide bien connu, Ton Wilson,|saient d'adresse et d'endurance.|la voie ferrée, survenu en 1894, à “he proren wgslèrenes 
Ë qui obtint de l'agent des Indiens | Ces Indiens Assiniboines sont de |fourni aux Indiens une bonne! "#utement, Faites-en l'essai, "4 


à Morley la permission pour les |iierveilleux cavaliers et offrent, 
chefs, les guerriers, voire les fein-|à dos de cheval, un , spectacle 
mes et leurs bébés, de quitter 14! magnifique. Pendant que tont 
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se servant maintenant de camions s'est défuit de ses 


cheveux, offre en 
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beaux châles et 
Angle Provencher ot Desmeurons 
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.|cela se passait, les Indiennes dé- 


coraient leurs villages de tentes 
et nombre. de visiteurs eurent 
leurs première expérience visuels 
le de la vie de village des Indiens. 
Les visiteurs décernérent des | 
prix, en espèces pour la plupart, ! 
aux, gagnants; nombre d'Indiens | 
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2 respire par la ; 
son nez ne sert presque à rien, 
Mauvaise habitude? Végétations? 
Lès deux peut-être. Ce mode de 
respiration a des conséquences 
graves. L'hématose, c'est-à-dire 
l'absorption de l'oxygène par le 
sang au niveau de l'alvéole pul: 
monaire se fait mal. D'où un cer: 
: |tain état d'anémie. Tendance êga+ 
lement aux rhumes, aux angines, 
aux bronchites. Le squelette lui- 
même subit l'influence désastreu- 
se de la respiration buccale. La 
mâchoire se déforme, la dentition 
est défectueuse et le sujet devient 
uñ mauvais masticateur, Par sui- 
te, il digère mal, et la dyspepsie 
le guette, 

L'enfant qui respire par la bou. 
che (l'adulte aussi d’ailleurs) est 
toujours un faible et un mal'por- 
tant. L'organe de la respiration, 
c'est le nez, le nez dont la mu- 
queuse tiédit, humidifie l'air ins: 
piré et le filtre, retenant au pas- 
eg les poussières et Jes_ micro- 


fai 


Si vous avez des enfants qui 
respirent par la bouche, menez- 
les vite chez un spécialiste. Il n'y 
a pas de minute à perdre. 
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| 
1 
| 
me … | 
Portez cette robe qui fait pour |} 


toutes les occasions et on vous 
de voire juste 


taille elle amincit les femmes qui | 
portent des grandeurs assez "1 


% de tissu de 39 pouces. | ne 


! 


Toute demande doit être adres- | 


pas responsable des lettres non 
roques, Un délai de huit jours est | 
re pour ls réception de 

ces ‘patrons, | 
Ces patrons sont en anglais} 
seulement, Î 
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TELEPHONE 96 090 


Mais, 


ser”, 


|bébé peut 


d 
: 
si 
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double, 
z 


he suffisamment pour que faites euire dans un four chaud 
se se æenouveler facilement. (60°. 3 

N'ayez pas de poéle allumé ni 
de radinteur ouvert pendant que 
vous dormez, pas de fleurs non 
qui vous dérobent l'oxygène 
dont vous avez besoin, . 

Pour hien dormir, la qualité 
de l'air, is silence et l'obscurité 
sont nécessaires. Reste encore à 
tenir compte de la position du 
corps pendsnt le sommeil. 

Si vous voultz avoir un joli 
teint, cou“hez sur un oreiller très 
plat ou même sans oréiller du |. 
tout, Cela favorise Ja cireulation, 
empèche la colonne vertébrale de 
se vbûter et éclaireit le teint, 

Si vous souffrez du foie, eou- 
chez-vous sur le dos ou sur Je 
côté droit, : 

Si votre coeur est fragile, cou- 
chez-vous sur le côté gauche. 

En général, dormez les jambes 
allongées afin d'obtenir une par- 


te détente. 


same +0 comm 
Pour engraisser 


être 
vous 
vous 
repas à 
atique, . 
| Plus que pi 
femme qui Jean; 
sa jeunes- 


È 
F 
HE 


pas l'idée de faire 
fois la sieste; c'est un 

après une nuit de 
F ay 


chent à maigrir. 
est qui se désolent de leurs épau- 
les “étriquées”, de leurs bras et 
de leurs jambes, en “allumettes”. 
tout d'abord, entendons- 
nous sur le sens du mot “engrais- 
La “graisse” est toujours 
utile, et le plus souvent nuisible. 
Au lieu de dire: “Je veux engrais- 
ser”, dites plutôt: “Je veux “for- 
tifier” mon corps”. 
Et le meilleur moyen de le for- 
tifier, c'est de le muscler, 
Faire la euilture physique en 
fin de matinée ou d'après-midi: 
elle est moins fatigante que cell 
faite à jeun. 
Couvrez - vous ‘soigneusement 
siprès les exercices et reposezs- 
vous, étendue, vingt minutes en- 
viron. 
Etendez-vous également. après 
les repas; au cours de ceux-ci, 
nsommez — en dehors de la 
viande et du poisson — des fa- 
rineux: pommes de lerre, pâtes, 
etc. Et aussi des entremets sucrés. 
Au milieu.çde la matinée et de 
l'après-midi, vous vous trouverez 
bicn d'un jaûe d'oeuf battu dans 
du porto, ou dans du lait chaud 


cré. 


Failes des promenades à pied, 
mals à allure modérée, De même, 
| travaillez très lentement vos exer- 
cices. Le travail rapide, en acti< 
| vant les combustions, fait maigrir, 

Au contraire, le travail lent, bvec 
| poids extenseurs et huîtères, con 
pestionne davantage le musele et 
les combustions plus réduites fa- 
vorisent le grossissement. 


eme 
Ne lnissez. jamais ün baqutt 
d'eau bouillante dans une piète où 
étrer. Un coup de 
mette risque de vous éloigner 
nen‘anément et la catastrophe 


La plupart des femmes cher- 
Pourtant il en 


£ 
a $5 


E 
L3 
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°e 


Jerée de vinaigre et deux euill 
tées d'huile, : 


regimba .,; lutta... 


.., ragea, 

Mais,:belle-maman veillait, 
Elle veillait, chaque jour, sur 
- [le moral de sa fillé qui habitait 
tout près d'elle. Et, dans les tête 
à tête faciles que ue les 


1 oeuf bien battu 
#3 tasse de sucre brun, : 


At 
liette 


respect ute et intel-| À un argument nouveau, € sm or al “| d’une promenade publi 
j [Higible voix, :  : . : [apportait une réponse nouvelle,| dresse. Et, Lager  ai ement, le|° «route pérsonne qui { 
eo :{ D'abord, elle en rit, 11 était |ardente, passionnée: _. gr viré e ciel pour RONT- | es ordures sur la use s'ex#. | 
Gâteau renversé aux péehes “drôle ‘le fiancé! a à SN à CT ro ds sféé oiols poserait à voir la police mettre 14; 
# t, d’eau bouillante F9 rs Mr devint a tEN ME sy dédéément Pour borcer dont ee | 70 mr: 
Sa fille,,, son “unique”... il Après avoir À min s4 fille, | petit monde, au bout de ls bran- |" 
allait 12 massacrer, cet étranger, | 90e, “ntreprit de persuader 40h | eh qui tremble au vent .… | Durant l'été, la nature vous 


L de farine 


eels, c'est la raison d'être 4 
% à thé de gingembre Et cela, c'est re de 


cure la santé, Mus-Kee-Kee 
l'amour .., c'est son absolution a 


cet inconnu d'hier, dénommé té 


ndre. us 
“geodre Elle rééditait_ journelleñent, 


moulu : ” [devant les deux, les plaisanteries | seat h A | 
% €. à thé de sel Fe one AP EUIe DATI on GUer | fapiles due Den lapines". et |" ‘els, c'est plus encore!.… 
% €. à thé de cannelle de. nendant quels de (agées [les comparaisons déprimantes. | C'est la volonté de Dieu, l'éter- 
# 4 de sucre ; se fille à ve Tel de leurs amis, avec une for-|nel Créateur... C'est la vie,., 
à LÀ à er e rss. de su fille. tune moindre, avait une vie inté- |e’est le flambiun qui, d’une géné- 
tds Que AE Kg ne dens| —Ecoute, Alielte,., ton fiancé |ré#sante, in DIÉGNS LAURE. Van à ne BRtA EEE 


tion. 


e, 
A ment parce qu'il n'avait pas d'en- à à es 
Mélanges ln farine, le. singeme + ul & Dans eee tandis que tel autre, plus! Malheur à ceux qui l'éteignentt| qui à soulagé des gr 
ensemble et tamisez. parfaitement. | C® he plus de l'amour, c'est de | Fiche ne “ira Le pe Pierre L'ERMITE. | Pionner. te nc à 
de tune dans lo liquides Balles |: Les enfants, c'est très joli. | Dares quil avait on tout 48 suite 


mais seulement dans les livres 
de poésis et de morale en action. 
—... Pratiquemient, démolit 
une femme,,. ça la vieillit... Ça 
pleure, ça criel.., C'est toujours 


jusqu'à ce que ce soit lisse, Pelez 
£t coupez en deux pêches et 
disposez dans le fond de la tour- 
tière, Saupoudrez de sucre, Ver- 
sez le mélange de pain d'épices 
par-dessus Jes pêches. : Faites 
cuire pendant cinquante minutes 
dans un four modéré (350° F.) 


1 e. à soupe de gélatine "| .,,Les enfants, c'est ls corde au 


M t. d'eau froide AE liberté!,.. 
% t. de jus-de pruneaux chauds ET re des _ 


1 t. de pulpe de pruneaux eults | tions après!,,. Impossible 


/ Beaucoup d'enfants? :.. Autre- 


+ À la campagne?.., Peut-être... 

A la ville?..… C'était fou!... 
Voyez budget, concierges, voisins, 
domestiques! ... 

D'ailleurs, elle n'était pay in- 
transigeante, Elle demandait seu- 
tement un armistice, . . une trève. . 
le répit des premières années... 

Après, elle aurait fait son de- 
voir .;: elle aurait dit ce qu’elle 
avait à dire. Eux, Îls feraient ce 
qu'ils voudraient. 


le 
la scarlatine .,, ça n'en finit pas! 
+. Souvent -aussi, ça meurt. Et 
Ce comme “si on n'avait rien 


précau- 
de sor- 


2 c. à soupe de jus de citron  |tir,., d'inviter, etc. Et, un soir, où la bataille se fai- 
## lasse de muere. *.. Les enfants, surtout, ça coû-|sait indécise parce qu'une jeune 
2 blancs d'oeufs te les yeux de la tête! Oh!.;;ce | amie d'Aliette était tout heureuse 


que ça coûte!.,, Tu ne te figures |et toute fière d'avoir eu deux 


M c, à thé de sel. pas à combien 


Versez l'eau froide dans un bol 
et saupoudresz la gélatine sur 
l'eau. Ajoutez le sucre, le sel et 
le jus de pruneaux chaud'et faites 
dissoudre en remuant. Ajoutez la 
pulpe de pruneaux et le jus de 
citron. Refroidissez. Quand le 
mélange commerce à prendre, 
incorporez les blancs d'oeufs 
battus en neige, Versez dans un 
moule passé à l’eau froide ou dans 
des coupes à sorbet. Quand la 
mousse est ferme, démoules et 
das avec de la crème fouettée, 
au goût. 


tements, les médecins, les cours, 
etc; il faut la rente d'un capital 
de 200,000 francs pour.un seul en- 
fani!... 


Pluck et les Insectes matsons nie VINOHNT, par Odste rer VRNGRE À 


sacritiée à la fantaisie d’un mon- 
sieur de talité vétuste qui en- 
tendait, d'u ; être prolifère, 


Hachis paysanne } 


Taillez en petits dés des restes 
de boeuf. Dans une noix de beur- 


blond foncé; mouillez de bouillon. 
Ajoutez un peu de purée de to- 


sauce, laissez chauffer. ; 
Gurnissez un plat à gratin de 
la moitié d'une purée de pommes 
de terre; assaisonnez de poivre, 
sel, muscade, beurre et d'un pen 
de lait thaud. Dressez Je hachis, 
Recouvrez du reste de purée. Pou- 
drer d'un mélange de gruyère 
rûpé et de chapelure; arrosez de 
beurre fondu. Mettez à gratiner, 


3... lorsque des cris déchirants, derrière 
eux les firent se retourner brusquement, 


* 2e vais essayer de marcher”, dit ta 
guépe, et à reculons, ils prirent le lar- 
ke... ‘ 


1. “Cette sombre histoire donne le frisson! 
.dit Piuck, toujours en garde devant la 
trappe, “n'éles-vous pas bientôt remise 
que nous puissions quitler ces lieux in- 
\ : 
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Récerits baptêmes 


retiens t s Saint-Pierre — Marie-Paule-De- 
Bien vouln l'aider dans son épreu [enfant de Geo-Henri Saint- 
ve: elle offre des remerciements |PIETTE et der res 09 
spéciaux à M. et Mme Ubald Tru- age ne 
da à bré. l’arrain et marraine, Alphon- 
de - [se Lebrun ét sûn épouse, Délin 


“14 15 séptembre, le il one Beaulieu. 


à on service | et marraine, Léonard Carrière et 
et sà sépulture ont eu lieu à Ste-| épouse, Lucille Beauchemin. 
Anne, le 17. a. Landry— Marie-Marguerite-Lu- 


Etaient porteurs: MM. Edm. 
srosicrs, 3, De Montigny; 3. Ma- 
naigre. S. Fontaine, Ab. Mousseau, 


tre plan adopté, votre bud- 
L empêche votre argent 
se. dépenser À tort et à 


PAT Nos. sÿmpathies aux familles} ;: : : 
travers. et D. Leclair, tôus gendres de la |; i cille, enfant de Jean Landry et CE 10 1 12 13 
L'éjine dorsale de milliers défunte. : x Ah e ) ah) ja ange Ne Pt 6 Hs ro a po lence administra le sacrement de ; 3 * 
‘11e budgets canadiens est le La Xevée di érps fuit faite par | Dubois, maire de la municipalité cs À, ï De bis Yentiiii: él: s0e l& confirmation à une trentaine |s6njit; il avait été foudroyé par 73 73 73% 73% 
vainlogue DATOM Atee as Lie KR, P. E.-de- l'Etoile, C.SS.R; ide Sainte-Anne, à son épouse, et|énouse Albertine Manai d'enfants et à six adultes, nouvel- | fangine, Dieu ait âme de cet 70% 70% 7%. 70% 
:estalogue. BATON devant curé de Sainte-Anne: la messe fut | à : ‘ pousse ANerTIRe AANMIENE. les_converties qui avaient fait|,cellent chrétien: fidèle ami de 67% 67% 071% 69% 
vous, vous* 2 arrêter <ÿ : s@ enfants. . | ( Le $ eus 63% 63% 63% 64% 
vos achats à l'avanen pr - À ‘élébrée par le R. P. Parent, as- ——— 2402 2 — Confirmation leur première communion le ma-| saint Joseph, on peut dire qu'il 
Ane -scmaine, un mois où sisté comme diacre et sous-diacre è \.+ tin même. M. et Mme Aimé Vri-|est venu mourir dans ses bras. 59% 59% 60% 60% 
ne LU AR PrPiourée ot Harter. St-Jean-Baptiste | son Excellence Mgr Lajeunes-| gnon remplirent les fonctions de | a or 56% 56% 67%: 58% 
| paquet VOUS-AVCZ UN MAgA- CSS R. AE ——— \se, du Pas, viendra confirmer les|parrain et marraine. Durant la! . 52% 52% 53% 545% 
sin complet, rempli  jus- Assistaient au choeur: le R, P. : pm rage avaient lieu page à Lo: sage rt va rie ep la 2: 84 chanta 8 Fisher Branch De 13. Pt ge 
| qu'au de marchandises Curé, M. l'abbé CI, Saint-Amant, |ici les funérailles de M. Eugène |chain, après-midi, le septem- | can s appropri Mme Jo-| BA Ar ALAN . M% rt mr 63% 
convenant pour vous et vo- curé de Lorette et M. l'abhé P.!Baril, de Winnipeg. 1} était filsibre. _: 7 à s Champagne touchait UE 0 Une de nos paroissiennes mou- 63% HTH at 61% 
tre famille. Picton, de l'archevèché de Saint- | de feu Octave Baril, 11 avait épou- OS CRAN Immédiatement après le rait lé oût à l'âge de 82 ans; | N° 7 ni 
DR URS Caire à sé, le 27 août 1907,-Rose-Anna| Les baltages sont presque ter- |pris aù presbytère, Son Excellen- | out Mas St Méne Les dons! Dir DS Ds - DUT Er 
Grand nombre de parents et|Paul, fie de Louis Paul, Le ser-|minés. La récolle est abondante; | ce, accompagnée de l'abbé A. Bou- | ;sjjies eurent lieu le lundi 2 sep- | {nf Nord 3 64% 61% 65% 65% 
amis étaient présents, entre au- | vice fut caanté par M. le curé Ca-|clles ne sont pas rares les pièces | let, de M. le curé, de l'abbé À. Du-|{embre, au milieu d'un grand con- | Charbonneux 1. 67% 67% 67% 68% | 65% 
tres, M, Edw. Keough, ass. gérant |ron; le chant fut exéenté: par la|de blé qui ont donné cinquante | fort, curé de Vassar, et dé quel-!cours de parents et d'amis venus | Charbonneux 2. 65% 65% (65% 65% % 
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Carrière, — Joséphine - Cécile 4 

| Mme Dubois faisait partie, “aliè- |TAvir un (roisième Daroissien en darie, enfant d'Altrel Carrière et 

sneeup de [{-rentauderant-du cereutil Avec cédé pre ; : le A août 
tortablement. Une fois vo- bannière, à 1x barrière de l'église, [11 était Agé de 45 ans 
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des environs. La chorale fit les 
frais du chant, *" 
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Prix -du détail 


gros, la douz 2 

moyens, la doux, … .21 

la dous.: Mus 414 

la doux. Mains 108 
du Ll 

es mar- 

suivantes: Quaker Patent, 


e Roses, Ogilvie Royal House- 


La tonne 


< Cours de grain fourni par 


JamesRichardson & Sons Ltd. 


EXCHANGE, Winniper 
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CUMPTANTS A WINNIPEG 
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85.00--85.75 | Moulée, La tonne 


; sieur le proviseur, mais tels sont 


“er: Q 
Une. philosophie de haine et 
» d'envie, le manque de charité 
: chrétienne provodient hon seu- 
lement des gu +, etc., mais aus- 
si bien des 11 serait ab- 
surde de mettre en pratique une 
+ telle politique. Mus-Kee-Kée avec 
. une bonne cure de soleil et de re- 
pos donne de la vigueur au corps 
ainsi qu'à l'esprit: Mus-Kee-Kee 


Trois 
changeront pour le mieux notre 
mode de vie, 


LULES 


é 7” PRE kg - 
ripôsta le-proviseur, avec un sou- 
rire qui n'était pas sans finesse. 
D'après le cas qu'on fait du nou- 
véau professeur de philosophie, 
sa nomination est un honneur 
pour notre lycée. I1 est sorti no 1 
de Normale supérieure, et il est 
agrégé. Vous voyez que c'est up 
sujet de choix, et on nous le prête 
pour un an où deux, car }! ne 
restera pas davantage à Angoulé- 
me 


M. Leboôn, ébloui par ces ti- 
tres, ne disait. plus rien, 

—11 est bien jeune, objecta-t-il 
pourtant encore. 

—Si un sujet aussi remarqua- 
ble n’en était pas à ses débuts, 
on ne lenverrait pas en province, 
Monsieur Lebon, d'autant qu'il a 
ses-entrées chez le ministre: son 
père était déjà professeur en Sor- 
bonne ns . PA de 


+=0Oh! alors! fit M.'Lebon ré: 


DRE ME RCE MEDICALE MORO 1566. Ss.Dynis. Montréal 


5% D'ESCOMPTE 5% 


DU ler SEPTEMBRE AU 15 OCTOBRE 


rer 


TAXE DE VENTE ET FRAIS DE PORT INCLUS. 


PA 


pour livraison à l'au- 


tomne, Payable 50 jours après la data d'expédition. 


Canadian Publishers Limited 


Le jeune professeur: Un mari. possi 


Corame le proviseur ne compre- 
nait fente eapliqne: te 
— cinq ans, M. Venaz 
assurait, au moyen d'une leçon 
par semaine, îa direction de mes 


que M. Arnoud se chargera de 
remplacer M, Venaz ét qu'il 


pré- 
sentera vos jeunes filled à l’éxa- f 


men, avec autant de succès. , 

—Un jeune homme! répéta Mile 
Normand, vingt-sept ans, c'est 
plein d'inconvénients. M.' Venaz 
était si correct, si parfait! 

—Mais, Mademoiselle, pourquoi 
M. Arnoud le serait-il moins? Je 
pense que vous-assistéz à toutes 
les-lecons? - 


Monsieur le proviseur, 
on voit bien que vous ne connais- 
sex pas les jeunes filles; certaine- 
ment, j'assiste à\ toutes les le: 
cons; mais on aurait bien dû nous 
envoyer quelqu'un de l’âge de M, 
Venar Enfin, je vous serais re- 
tonnaissante de prier ce M. Ar- 
noud de venir s'entendre avec 
moi, le plus tôt possible. 

Le proviseur l'accompagne jus- 
qu'à la rue,,comme il l'avait fait 
pour M, LeBon, et il regagna la 
porte vitrée, en riant dans sa 
barbu des inquiétudes 


Mlle 
Normand. 

Celle-ci suivit le trottoir en res- 
sassant son souci, et il devenait si 
réel que sa perruque se dérangea 
légèrement, entraînant le tricor- 
ne, sur l'oreille, 

£lle avançait congestionnée, 
nerveuse, si bien qu'en arrivant 
sur la place Bouillaud, elle fai- 
sait de grands gestes avec son 
parspluie et qu'elle heurta pres- 


LEE 
HU 


re: les paris sont ouverts, Quelle 
sera l'élue? Et elles ont le goût 
si moderne des concours et du 
maich, elles en feront 5n sport. 
Qui choisira-t-il, parmi ses seize 
élèves, dont plusieurs sont riches 
et jolies? S'il s'avise d’être joli 


{&arçon lui-même, j'en perdrai la 
tête. 


Eh bien, Mademoiselle, il n'y 
aura pas grand mal à ce que ces 
enfants rêvent un peu. Il n'est 
pas mauvais qu'elles mélent par- 
ois une note sentimentale à leur 
jargon, à leurs allures de, garçons 
manqués; enfin, le désir. du ma- 
riage est louable et naturel. 

—$Sans doute, -Madame. 

—Je ne vois là rien de tragi- 


que. 

+ Je souhaite que l'avenir vous 
donne raison, 

l'expérience, 


rait parfois volontiers, 
! S'il en est ainsi, je ‘prévien- 
drai le général, à cause d'Hélène, 

Le général, frère de lé préféète, 
était: veuf et sa fille unique fai- 
saît partie des seize de la classe 
de philosophie: du cours Nor- 
mand, 

—Non, je vous en prie, Mada- 
me, je me fais souvent des fantô- 
mes de difficultés qui n'existent 
pas, c'est mon travers. 

En bavardant, elles arpentaient 
la large place, plantée de beaux 
arbres, bordée d'hôtels particu- 
liers, elles s'arrétérent. 

Prévoir est une force, Made- 
moiselle, assura ‘la préfète, où 
pare mieux au grain, mais vous 
vous userez avant l’âge à vous 
tourmenter à propos de tout. Je 


que une dame également de haute | : 


taille, élégante et peinte, qui ve- 
nait «n sens contraire, 

—Oh! excusez-moi, Madame, je 
ne vous voyais pas. 

Ne vous excusez pas, Made- 


moiselle, j'ai bien remarqué que | 


vous étiez distraite. 

Pas distraite, Madame, absor- 
bée par un nouveau souci. 

—11 est impossible de n'en pas 
avoir, Mademoiselle, quand on 
est à la tête d'une maison d’édu- 
ue aussi nte que la 
vôtre. 
—C'est le changement du pro- 
|fesseur de philosophie qui me 
tourmente. 

—À prupos, Eu ne qui rempla- 


[rieure, Îl est agrègé, appelé au 
plus brillant dvenir, mais il n'a 
lque vingt-sept ans. d 
| —Est-ce un défaut? demanda ia 
|préfèle en souriant. 

—Qui, Made, oui. Le provi- 
seur non plus ne € 


L'Até revenu, dans la tiédeur 
Dirdsisine +'en ail-iont &ens la 


pi : fille saunuyanh eu bras ue l'ami Ulis parlait, 
€: chaque mot de sa bouche était un ,jhymne à la 
joie de vivre, Oh! comme le bonheur était loin! 
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vestiaire ‘et quatorze” têtés plus | de 
moins. “ébouriffées, quatorze | 


demanda une grande brune, par- 
le-nous un peu de lui. 

—Je n'en sais pas grand'chose, 
répondit Agnès, de sa voix cristal- 
line, sinon-qu'il s'appelle Joël 
Arnoud et qu'il est agrégé de phi- 
losophie. : 

.—Tu es niaise! lui reprocha 
une autre brune colorée, 

—Je ne peux pas inventer pour 
veus faire plaisir, Sa mère a écrit 
à ma tante qu'il ne regarderait 
pas au prix de la pension, mais 
qu’il tient au confort modeîne et 
à une baignoire. 

—C'est très intéressant, ‘cela, 
releva une espiègle, 

—$Sa mère? fit une autre. Est-il 
encore en nourrice? C'est sans 
doute quelque célibataire mania- 
que, mais un bon point pour la 
baignoire, 

—Quelle idée de s'appeler Joël 
quand on n'est pas Breton, criti- 
qua une boulotte, 

—Comment sait-tu 
pas? 

—Arnoud, ce n'est.pas un nom 
breton, 

—Il peut l'être par sa mère, 
trancha judicieusement Agnès. 

Elle sortit des dernières et, 
avant de regagner sa demeure, 
s'arrêta au haut des remparts. De 
là, elle découvrait presque toute 
la ville et elle aimait ce panorama 
estompé de brume. Sur le pla- 
teau, se dressait la ‘cathédrale 
romano-hyzantine, le beffroi de 
l'Hôtel de Ville, ancien château 


qu'il ne l'est 


des ducs d'Angoulême; les -clo- 


chers des églises grandes comme 
des cathédrales, tandis que les 


maisons descendaient en gradins, 


de l'air, Georges et 
cherté. Confiente, la 


Br : : 
petite Agnès, je le suis moins 


qu'une autre. 


Et 
nos 
pre plu 


hrs 


Li n'assombrit jamais: 
le avait si 


Soudain grave, elle regarda ses gré 


mains diaphanes. et ses jambes 


mortes, car elle était infirme e 


de santé précaire, : s 
—Enfin, reprit-elle en ‘écartant 
cette impression déprimante, ton 


sens pratique nous reñd maints ou 


services, même dé mon vivant, 
car beaucoup de choses échap: 
pent forcément à ina surveillance 
et je ne le suis- pas assez, moi, 
pratique, . .. : 

C'était vrai: cette fine jeune 
fille effacée, calme comme une 
sainte de vitrail, était l'âme de la 
maison. $ à 

Sans: ostentation, elle veillait à 
tout, prévoyait. tout et suppléait 
aux insuffisances de sa tante, peu 
faite pour ces sortes de besognes, 
comme elle l’avouait. ? 

D'ailleurs, Mile Firmin: se dé: 
plaçait difficilement à cause de 
ses infirmités., 

La tante et la nièce restaient 
seules d’une heureuse famillé 
très unie. 

Dès l'âge de seize ans, Alice 
avait été privée de l'usage .de ses 
jambes, à la suite. d'une mauvaise 
grippe. Quand elle avait voulu se 
lever, après quelques jours de lit, 
ses jambes lui avaient refusé tout 
service; les nerfs moteurs étaient 
morts, Quel microbe avait fait un 
si grard mal, ep si peu de temps? 
Les médecins ne pouvaient ré- 
pondre, mais ils s’ 


accordaient sur 
ce point qu'il n'existait pas’ de 


remède. 


Très pieuse, Alice s'était rési- 
gnée, et, comme il arrive, sous 


l'influence du malheur, son âme 


nt 


d'étaient pas en rapport, et Mlle 


Firmin comprit qu'elle aurait be- 
soin de les faire fructifier pour 
vivre. 


diqué pour elle.-On-lui 

de restaurer et de moderniser sa 
maison afin d'y installer une pen- 
sion de famille. 


L'entreprise - faillit péricliter, 


nément. 

La brûlure, 
ses et la 
ment le soir ou 

est 


gement. 
Un commerce n'était guère. in- 
-conseilla | est 


Mile Firmin n'était pas plus faite | jadies 


pour gagner de l'argent qu'un 
juif pour en perdre, et Angoulé- 


Vers ce ‘emps-là, Robertson tomba malade, 
toussait, se plaignit de frissons, de lourdeurs dans le 
tête, d'une sensation €e fièvre, On lui fit prendre le 
bain de pieds traditionnel, agrémenté de moutarde 
pulvérisée, Bon gré mal gré. réchignant comme une 
vieille malcommode, le 


fermier finit par s'aliter.| 
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Chandails fermeture-éclair “RENOWN 


laine et ecint tés. 
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Grandeur, Ha 34 RER .89 
Chandails “FLYING ACE” col en V 
Pullovers élégants tout laine, col en forme de V, couleurs unies avec 


garni tures contrastantés. Laine douce, chaude mais non pe- 
€ és a 2 4 5 ! 
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A pour des raisons de santé. sante , défaite de son histoire; 

L'assemblée mensuelle tenue le Les contrats augmentent qu'elle plie sans regret sous les 
10 septembre dernier dans la sal-| Le nombre des contrats que le | conditions si draconniennes, si 
le du Waldorf, a été des mieux |ministère des  Approvisionne-|humiliantes, que lui. a imposées’ 
suivie, Les dames nombreuses et | ments a accordés, la semaine der-|son ennemi séculaire; qu’elle se 
toutes avides de recommencer les |nière, est de 1,553 d'une valeur |j4isse de bon gré piller par une 
activités après un repos de deux | totale de #8,366,745.81. La moyen-| armée d'occupation qui est en 
mois, échangèrent leurs idées et|ne hebdomadaire n’était que de | {rain de drainer toutes ses richés- 
il fut décidé que pour inaugurer 900 ou de 1,000; elle est mainte- | sé naturelles et de ruiner rapide- 
les fonctions de l'automne, une |nant de 1,500 ou plus. ment son épargne, qui était sa 


En coton épais de peu de daine, avee fermeture-éélair complôte sur le devant, Deux poches, 


ceinture À même, courroies ajustables sur le eôté et col rabattable, Bleu marine et : 
brun. Grandeurs, 6 LR ARS M littideirta ARC PE VAL 1 20 AE A DU $1.79 


 CHANDAILS.EN LAINE BROSSEE 


Chandails élégants en laine brossée, renforcés au bas de coton solide, Laine de bonne qualité, 


Cercle dépend de l'intérêt qu'on 
y apporte, C’est pourquoi nous 
aimerions voir tous les anciens 
membres se donner rendez-vous 


bte pour donner ve a US 4 À Pleine fermeture-éclair sur le devant, $S2 29 
f'hôte borough partie de cartes serait donnée le plus grande force économique et couleurs populaires. Grandeurs, 28 Va" ARE A AEPRRMEE 2 arr so du 
: sé pue y rent ge rt mercredi 18 septembre, à°8$ h. Les ouvrages de défense sa plus sûre promesse de relè : Rayon des vêtements d°s garçons, cinquième étage 
sera très intéressante, dans la salle du Waldort. Depuis le commencement de la | ment. - TR, 


Les membres sont priés de se | guerre, le gouvernement canadien |. C'est pourtant cé que portent 
montrer généreux dès le début, de |a accordé 465 contrats de cons- | certaines des premières lettres re- 
venir et d'y amener leurs amies. |truction d’une valqur totale de |cues dé France, sans être toute- 
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SE pe — ane et la force aérienne. Les prin-|catégoriques. Mais d’après cer- 

Se SEcipanciravanx ont été effectués |tains  deslinataires--. adierts 
aux céntres d'entrainement des | cest. un peu ce qu'on a pu lire 
aviateurs par tout le Canada. : |avec stupeur dans certaines let- 
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: ges Que faut-il penser de cela? 

Le ministère des Finances a ac- 


ère. di .À cela une seule explication 
citsé réception d'une lettre venant possible, et cette explication s’ap- 


de Belle-Anse, P.Q., dans laquelle | Luie sur ce qu'on aivu se passer 
on trouve ces mots: “Je-suis veuve | Gurant la grande guerre. C'est que 


CHAUSSURES DU Dr McCANK 
pour jeunes filles re 


Un grand assortiment de: Styles au choïx dans cet assortiment 


. ‘O7, rue Main Winnipeg, Man. 
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: CHAUSSURES "SISTER SUE‘ 1 
pour jeunés filles èt enfants 


Cuir verni, ou veau noir, une coufroie, courroie en forme de T:; 
Oxfords en veau noir ou-brun, modèle uni et fantaisie, Semelles : 


La Société de ‘la Croix-Rouge, 
devant la nécessité de nouveaux 
gr” pour M ar a aux ca tn 

à secours aux enseurs a 

Vous runs Fa Lém eg Ls ‘patrie, a décidé de lancer une 
| Pardessus én-euir de cheval pour  CAripagne de souscription sem- 

garçons, avec doubluré en ‘‘blanket | blable à celle de l'an dernier et 
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Les étudiants d'université 


Grand. 84 à 12. $2 50 Gränd., 12% à 3. $2 75 
cloth’" épais. Grandeurs 24-38, 82.48; | dans ce but tenait, lundi, une as- et l'entraîn et sans enfants. Comme je ne PUIS |Jes Français qui veulent donner La paire " La-paire-.…...... ss x 
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‘"Les mêmes pardessus avec! Georges MacLean pour ‘les per- militaire de Ja seule façon qu’il m'est pos-| et amis de l'étranger doivent - me ” k Pos 
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ciété furent invitées et s’engagè- 


sible de le faire”. Cette lettre | ontrer patte blanche devänt le 
contenait un chèque de #25 en-|yainqueur. S'ils exprimaient leurs 
voyé à titre de contribution bé- | sentiments véritables sur les évé- 
névole à l'effort de guerre du |ements des derniers moÿs, s'ils 
Canada. décrivaient l’état réel de la Fran- 


OTTAWA — Les étudiants des 
universités canadiennes qui ont 
l’âge des classes mobilisées, selon 
les clnusés de la loi de mobilisa- 


: Manteaux de dames SA rent, au nom de la Société, à four- 
k collets de fourrure, chaudement | nir leur coopération à ce mou- 
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. doublés—toutes couleurs. Grandeurs: pret dus RES tion pour l'entrainement, passe- A la base de Gaspé ce, s'ils Mag preb sur cours, à || LE à n - CANADA 
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après Jeur année scolaire, selon 
une entente conclue entre les mi- 
nistères de la Défense et les Ser- 
vices naticnaux de Guerre d’une 


Maurice Gauvreau, de la Marine ri a it ue ge Lo ——— en RENE 
Royale du Canada, vient d'être|loin que le premier bureau si 

nommé commandant en charge!poste et que leurs auteurs se- pag genre ae à +6 ic 4 Mort du sénateur 
de la base navale de Gaspé. Cette | raient même soumis à de nouvel- Ed era 


leure qualité, 10-12 pouces de hau-| social, par Je fait même se trouve 
-_feur, avec demi-semelles nouvelle-|en charge de tout travail de la 


ment cousies et lacets de cuir soli-| Croix-Rouge auquel notre Société 
de. Valeur sans égale pour le prix. à hype. : 


Maine ont ‘élu un sénateur, un 


Fauteux e t trois memb 
s’engage. Elle verra à la souscrip- “Ja Fair or w jons. S’i façon au' moins ils’ peuvent ras- André gouverneur et trois membres de 
> Tontes poinfures, 92.75. Mont-ne cottiles uns mé ln part et la conférence des univer- | base était commandée il y a quel les vexations S'ils mn Bras can ve 2 surer_leurs parents éloignés, les |: : DRE PS à la Chambre des représentants. 
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La liste des prix donnée sur demande | pour cette campagne qui aura lieu dit que Pr su résléhoats des | canadien le “Margaree”. {non plus les frontières parce que les po | fr gts et de celles | division Sala Fr y, es dl Décès 
services de guerre, les étudiants Fe [les censeurs jugeraient que ce st- | T° #* ts ? Le LÀ gite gré va de ESA 
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ms me une plainte et une condamna- 


rales dans le comté de Terrebon- | *"%, de Saint-Laurent, épouse de 


sujets au premier appel. Cette re- 
mise, cependant, ne les dégage 
pas de l'obligation d'être appelés 


: : M. Alexandre de Laronde, ancien 
tion. Pour être sûrs que l’oppres- |- “nc ne en 1921, dans le comté de « , ; 
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r it cerlain que plusieurs membres de | destinées à l'étranger, les Fran-| , SEBEE, l'hôpital de Saint-Boniface 

rs ET pr A pce la famille impériale d'Autriche |çais, qui ont hâte de tirer d’in- 11,80 1,000 itants assermenté comme membre du Ms gr sépulture à LA ni pra 

entrainument militaire à Jeurs|“icndront s'établir à Québec. 11| quiétude des parents et amis res- Conseil privé et comme sollici- | de etembre, : 

institutions durant le terme sco- | s’agit des archidues Charles-Louis | tés sans nouvelles depuis des mois,| OTTAWA — La population qu |tur #énéral du Canada, 11 démis- |. 

laire. ét Rodolphe, ainsi que de l'archi-|préférent écrire que le pays ne|Canada à là fin de 1939. s'élevait | sionna ‘avec Je cabinet Meighen| 

duchesse  Chàrlotte, frères et{se porte pas trop mal, afin delà 11,301,000 ‘âmes, ‘<omparé àl|*Près les élections générales de 
soeur du prétendant au trône im-| pouvoir faire savoir comment ils | 10,363,000 au recensement décen- | 1926. 11 fut de nouveau ae 
Douleurs de dos périal d'Autriche, Othon, quilse portent eux-mêmes ainsi que|nal de 1931,:annonte-le bureau |*U* per Per « 930, 

répétées ét traînantes |P°rsuivront leurs études enlles autres membres de leur fa-| fédéral de la-stdtistique, Ce qui | #5 ait, M. gere entra Lu 
sciences: sociales à l'Ecole des | mille. fait uée -augmentatiün de près Sénat en 1933. pm il fut 

| - Nombre de femmes doivent faire|SCiences sociales, politiques et! On à vu le cas se produire d’une | d’un million d'habitants-en moins y À go sqo 5 à Parle 

leur propre travail de maison; le fait | économiques de l’Université, La-|#,.6n presque systématique, du-|de «dix ans. Ainsi, ai recensement 
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Ée se pencher, lever, faire les lits, | Val. rant Ja dernière guerre, en Belgi-|de 1941, la population canadien- Eng ste idiot du Barreau |E Service efficace ét courtois à un 
DR DT. res, cenire, à Lena que et dans la partie oécüpée defne se,sera accrue de plus du ce . 
Ménage eût pr à gs A on as 64 Canadiens morts où |ia France, Les gens qui s'y trou-|millions D'après ces chiffres, ee 


124, RUE DONALD, angle Broadway 


|| reins: Si les reins n'étaient pas fai- disparus à la guerre vaient soumis à l'oppression alle- | Québeë-se trouve à avoir 3,210,000 | Une victoire républicaine TéL 28 515 Winaipes 


bles, le dos serait fort et sain. mande écrivaient parfois les cho- âmes, et tario 3,752,000 âmes, 1 
Les ‘‘ Doan’s Kidney Pills’’ soula-| . OTTAWA — La seizième liste [55 les plus inattendues; mais, ou| soit une augmentation de 325,000 au Maine 
les femmes soaffrant de la fai: | officielle de blessés et de morts !Pien ils avaient avec leurs cor-|habitants ‘pour Québec depuis 


; x { 4 i N - épubli- 
pres ” ui Tan aug tans l'armée canadienne en ser-!'*SPondants une convention, le 1931 et de 330,000 pour l'Ontario] WASHINGTON Les répub 
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i ié :.|plus souvent tacite, en vertu de pendant la même période, Cepen- | cains du Maine ont remporté tou- 
vendent dans des boîtes grises oblon- a BL gd at laquelle il fallait en lisant pren- | dant la province qui a subi pro-|te une série de victoires dans les ; 
| ral gaud 7 eg Se Agared À mentionne cing morts, ce qui dre le contre-pied de ce qui était | portionnellement Ja plus forte | principales épreuves de l'élec- Machine à écrire 
l’étiquétte. k ssché | porte le total des morts ère dis- écrit, on.encore ils précisaient à | haussé démographique est la ca dv l'Etat or les re pe nié Fe 
N'acceptez pas de substituts. So- | parus de-l'armée active outre-mer l'encre invisible ou ‘par quelque | lambie-Britannique, -où la popu-| présidentielles de cette année, Les ncieuse 


“ st là i 1: autre moyen ce qu'ils. voflaient | lation est passée de 694: âmes | che 1 du parti se sont empressés 
Tee nn PNR 0 DR vraiment faire savoir à leurs cor-|en 1931 à’774,000 en 1939, soit | de dire que ces succès sont l'au- 
, ei respondants. 30000 de plus. De plus, la popula- | gure de ceux que l'on remportera 
Tous les Français de France se |tion du Nouveau-Brunswick ap- | aux élections du mois de novem- 
trouvent à l'heure actuelle sou-|proche rapidement du demi-mil-|bre. É 
mis à des conditions analogues à | lion, alors qu’elle n'était que de| Dans la plupart des cas, on a 
celles d'il y a vingt-cinq ans, ceux | 408,000 en 1931. Le recensement | enregistré des majorités qui dé- 
de la partie non occupée du pays| fédéral de 1941 se fèra au mois | passent celles obienues en 1936 | 
comme les autres, vu que l'Alle-|de juin prochain. p 
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res et ne laisse sortir que ce qu'el- - 
SAMUEL A. NAULT 


le veut. 11 ne faut donc pas pren- 
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‘LC. Smith Super-Speed”? 
Le sous fera plaisir de vous don- 
ner une démonstration. 


Machines de toutes marqies te- 
mises à ueuf pour être vendues. 


Une bonne place pour manger! 
NOURRITURE EXCELLENTE 


STANLEY'S CAFÉ 


Nous achetous, vendons et échan- 
geons los machines usagées. 


Nous louons des machines aux 
étudiants ou pour le commerce. 


W. L. ; 
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Le major Gladstone Murray, gérant général de Radio-Cansd- 
et J: T. Stampleman, président de la “Gilletie Safety R:zor Compan) 
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